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dysfonctionnement. Il s’agit d’une action complémentaire à la médecine 
conventionnelle, susceptible d’apporter une aide significative, tant dans la 
prévention que dans l’accompagnement vers le retour à la santé.

LES ONDES naturelles et artificielles 
LES ONDES ET « L’IN-FORMATION »

La géobiophysique vise à comprendre les effets perturbants sur le vivant 
de tous les rayonnements électromagnétiques naturels et artificiels et à y 
apporter des solutions.

• Il est possible d’effacer des informations perturbantes, qui ont créé du 
désordre ou « entropie » 5.
• Il est possible de ramener de l'ordre (ou néguentropie), en « in-formant » 
par l’intention. On agit ainsi sur les constituants quantiques de l’humain, 
avec un effet indirect sur son corps physique.

Les techniques mises en œuvre par l’IGA constituent une voie originale, 
s’appuyant sur la compréhension de phénomènes physiques d’avant-garde 

Ondes    électromagnétiques 
et santé 
La géobiophysique® apporte des solutions

L’homme est traversé en permanence par des 
ondes naturelles (cosmiques et telluriques) auxquelles 
s’ajoutent de très nombreux rayonnements d’origine 
artificielle : lignes à haute tension, Wi-Fi, téléphonie, 
antennes-relais, etc. Comment être et rester en bonne 
santé dans ce treillage invisible mais ô combien 
perturbateur ? Comment faire face aux nouvelles 
pathologies qu’il induit ?  
L’Institut de Géobiophysique® Appliquée (IGA) propose 
des solutions pointues en partenariat avec le corps 
médical, les praticiens et les géobiologues. 

Par Paul THEVENOT, Fondateur d'IGA 
en collaboration avec Yannick Puren, praticien.

2 - Global System for Mobile Communications (GSM) (his-
toriquement « Groupe spécial mobile »1) est une norme 
numérique de seconde génération pour la téléphonie 
mobile.

3 - Le terme Géobiophysique a été inventé en 2001, par Paul 
Thévenot, fondateur d’IGA®, dont les statuts ont été dé-
posés officiellement le 20 mars 2002. Le dépôt de marque 
a été effectué le 26 juillet 2004 auprès de l’INPI.

4 - Tout système organisé dépend d’un champ d’information, 
non matériel, dans l’espace et dans le temps, qui agit 
comme une zone d’influence directrice sur toute manifes-
tation. La médecine quantique définit trois niveaux pour 
la pathologie : informationnel, énergétique et somatique. 
L’information précède l’énergie, qui précède la matière. 

5 - La néguentropie est un facteur d’organisation des systèmes 
physiques, et éventuellement sociaux et humains, qui 
s’oppose à la tendance naturelle à la désorganisation : 
l’entropie. Ce concept a été initialement introduit par le 
physicien autrichien Erwin Schrödinger pour expliquer 
la présence de « l’ordre » à l’intérieur des êtres vivants, 
puis développé et mis en perspective avec nombre d’autres 
travaux.

Lignes à haute tension.

Notre société produit de plus en plus de 
rayonnements d’origine artificielle : maté-
riaux, appareils et électricité domestique, 

lignes à haute tension, antennes-relais, téléphonie 
sans fil et GSM 2, Wi-Fi, consoles de jeux etc. 

Au-delà de la géobiologie, qui ne prend en 
compte que l’environnement, la géobiophy-
sique s’intéresse aux habitants des lieux et met en 
œuvre une démarche d’assainissement de l’habitat 
conjointe au retour à l’équilibre des personnes. 

Le terme géobiophysique est un néologisme 
composé à partir de deux termes  : la « biophy-
sique » définissant une voie de recherche fonda-
mentale, et la « géobiologie » qui s’applique à une 
activité de terrain visant à l’harmonisation des 
lieux 3.

La géobiophysique prend en compte certaines 
pathologies, qu’elle ne prétend pas soigner ou gué-
rir - c’est le rôle du médecin - mais qu’elle accom-
pagne en agissant sur l’aspect informationnel 4 du 

Qu’est-ce que 
l’ElectroHyperSensibilité (EHS) ?
Le terme EHS est employé pour les personnes dont l’intolérance 
aux ondes électromagnétiques devient pathologique. L’EHS appa-
raîtrait progressivement, démarrant par une gêne en présence de 
rayonnements électromagnétiques très forts puis une impossibi-
lité à supporter l’électricité domestique…
l’EHS est générée tant par les basses que les hautes fréquences :

• Les rayonnements « basses fréquences » (courant 
domestique) sont présents dans votre habitation dès que le 
disjoncteur principal est enclenché. Les plus gros émetteurs 
de champs électriques sont les blocs prises non blindés 
(sur lesquels on raccorde les 
ordinateurs, les téléviseurs…), 
les rallonges non blindées qui 
passent derrière les lits, etc. 
Ces émetteurs perturbent à 
plus de 3 mètres… Depuis 
1980, notre environnement 
électromagnétique a augmenté 
d’environ 1 milliard de fois, et 
croît chaque jour davantage. 
• Rayonnements « hautes 
fréquences » 
Les symptômes sont variables : 
de simples maux de tête après 
avoir téléphoné jusqu’à la 
syncope à proximité d’une 
antenne de téléphonie mobile, en passant par des palpita-
tions cardiaques, des vertiges, des troubles intestinaux, des 
fourmillements, une brûlure de la peau… Ces symptômes 
sont vécus comme extrêmement violents et invalidants, 
physiquement et socialement. De plus en plus de personnes 
seraient touchées par cette pathologie dans le monde, toutes 
catégories sociales confondues. Dès leur naissance, les 
bébés sont perturbés dans leur berceau avec les veille bébés 
qui émettent en haute fréquence sans fil (24h/24), puis un 
peu plus tard avec les jeux vidéos et les ordinateurs connec-
tés en Wi-Fi au modem, sans oublier le téléphone DECT 1 qui 
arrose généreusement 24h/24, que l’on s’en serve ou non…

Le point commun entre les personnes EHS serait d’avoir été 
soumises à une forte dose de rayonnements à un moment de 
leur vie (enfance à proximité de lignes haute tension, importante 
utilisation du téléphone portable) un peu comme si leur seuil de 
tolérance maximum avait été dépassé…

1 - La téléphonie DECT (Digital Enhanced Cordless Telecommuni-
cations) est utilisée depuis la fin des années 90 dans une gamme 
de fréquence de 1880 à 1900 mégahertz en ondes pulsées. Il s’agit 
de la téléphonie fixe sans fil. C’est la même technologie que celle 
utilisée dans les principales normes cellulaires numériques (GSM, 
DCS1800) mais adaptée à une couverture locale.

Antenne GSM, cachée dans un faux
palmier sur l’île de Gorée 
(baie de Dakar Sénégal). 

Antenne-relais.
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nuisance (téléphones DECT, Wi-Fi…) et 
ensuite nous compensons, par tous moyens 
physiques, les effets de celles qu’il serait im-
possible de supprimer. Il existe en effet des 
alternatives aux problèmes de pollutions 
électromagnétiques : des peintures à base 
de graphite, des tissus anti-rayonnements 
(il s’agit de tissage avec des matériaux (fils) 
de cuivre et d’argent qui créent une pro-
tection), des interrupteurs automatiques 
de champ qui déconnectent les circuits du 
réseau dès qu’il n’y a aucune consommation 
de courant, etc. 8

Nous proposons également un disposi-
tif particulier qui est un émetteur d’ondes 
scalaires basé sur les découvertes de Ni-
kola Tesla et sur les connaissances les plus 
récentes concernant les champs de ré-in-
formation locale de l’espace. Ce dispositif 
s’appelle « Ekizone » et a pour fonction de 
compenser les perturbations telluriques et 
électromagnétiques naturelles (failles géo-
logiques, veines d’eau souterraines…) et 
artificielles (téléphone résidentiel DECT, 
téléphones portables, antennes-relais, 
consoles de jeu…). Il n’a aucun effet sur 
les ondes électromagnétiques elles-mêmes, 
mais sur l’information qu’elles véhiculent. 
Par conséquent, il ne supprime pas le 
rayonnement électromagnétique des per-
turbations qui sont toujours mesurables, 
mais il tend à les rendre compatibles avec 

le vivant, en modifiant leur perception par 
l’humain. L’« Ekizone » intervient directe-
ment sur les informations véhiculées par les 
ondes électromagnétiques. 

Les personnes EHS sentent très rapi-
dement une différence suite à la pose de 
l’« Ekizone » mais à ce jour, nous n’avons 
aucun moyen scientifique pour le démon-
trer. Nous nous référons au test kinésiolo-
gique 9 mis au point pour tester l’avant et 
l’après harmonisation. Cet outil n’est pas 
en vente sur le marché mais proposé lors 
d’analyses faites par l’IGA pour éventuel-
lement parfaire une harmonisation. Ainsi 
le praticien IGA peut en expliquer l’utili-
sation et donner des conseils avisés selon 
chaque cas rencontré. 

 
Analyse et harmonisation des 
personnes
• Une phase d’analyse identique à celle 
des lieux peut être faite sur la personne. 
Elle consiste à détecter les perturbations et 
à en rechercher les causes. La maladie n’est 
pas une perturbation moléculaire, mais in-
formationnelle. car c’est la perte d’informa-
tion qui produit l’effet moléculaire. (Voir 
encadré sur Régis Dutheil).

L’approche sur les personnes se fait prin-
cipalement avec l’antenne de Lécher (ph. 4 
p. 17) . Nos recherches consistent à rentrer 
en résonance avec d’éventuels dysfonction-
nements (organes, métaux lourds ou en-
core parasites). Ce phénomène électroma-
gnétique de résonance permet de créer un 
contact direct avec le champ perturbé afin 
d’agir sur lui.

• L’harmonisation est réalisée selon deux 
principes : 
- l’effacement des informations pertur-
bantes inscrites dans les champs cellulaires, 
qu’elles soient les causes ou les effets de per-
turbations.
- la « reprogrammation » des champs d’infor-
mation par l’intention afin d’impulser une 
dynamique de néguentropie (tendance vers 
l’ordre ou ré-informations). 

Avec l’intention, nous demandons, sui-
vant un protocole précis, de remettre de 
l’ordre dans les dysfonctionnements dé-
tectés. Pour donner un exemple : si nous 
rentrons en résonance avec une bactérie qui 
émet elle-même sa propre fréquence, nous 
pouvons lire celle-ci sur l’antenne de Lé-
cher. C’est par nos expériences, nos tests et 
le travail des praticiens IGA que nous avons 
désormais une sérieuse « banque » de don-

i Baguette avec 
ses repères de 
couleur

f Prise en main de la 
baguette

Antenne de Lécher.

Analyse et entrée en résonance avec 
l’antenne.

Mesures d’ondes hautes fréquences en 
l’occurrence le Wi-fi.

Appareil de mesures de champs 
électriques et magnétiques 

(électromagnétiques) sur un tableau 
électrique. 

1 2

3

4

5

68  - Vous trouvez différents produits sur le net. Voici 
un des sites mais il y en a sûrement d’autres : 
www.choix-de-vie.com 

9 - Voir article « Le corps, précieuse antenne de notre 
intuition » par Patrice Godart - Différents tests 
et exercices de ressenti : radiesthésie et kinésiolo-
gie (Sacrée Planète n°39 p. 14 à 20).

(physique quantique, subquantique 7, connais-
sance des ondes scalaires (encadré ci-dessus), 
mises en lumière depuis le début du siècle dernier 
(Tesla, Schrödinger, Lakhowsky, Pribram, Guillé, 
Dutheil (encadré p. 18), Pinel, Popp, Laszlo…), 
quels sont ces phénomènes ? 

Détecter les ONDES 
ET S’EN PROTÉGER

 
APPLICATIONS PRATIQUES CONTRE 
LA NUISANCE DES ONDES

Face à tous les rayonnements électromagné-
tiques dans lesquels nous baignons, l’IGA peut 
faire un « état des lieux » avec une phase d’analyse. 
Ensuite, il s’agit de trouver les solutions aux per-

turbations, c’est la phase dite d’harmonisation. 
Les deux phases s’appliquent aux lieux de vie et 
aux personnes. 

Analyse et harmonisation des lieux 
L’analyse consiste à rechercher les champs élec-

tromagnétiques naturels (présence de failles géo-
logiques, de veines d’eau souterraines, de pertur-
bations du champ magnétique terrestre connues 
sous le nom de « réseaux cosmo-telluriques » Hart-
mann, Curry, etc.) et artificiels (champs basses 
fréquences du courant domestique et des appareils 
électriques, hautes fréquences des dispositifs de 
téléphonie sans fil, Wi-Fi, TNT, antennes-relais 
GSM, four micro-ondes, etc.) susceptibles de per-
turber les êtres vivants. 
• Pour la phase d’analyse, différents outils sont 
utilisés : l’antenne de Lécher entre autres (ph. 3, 
4) sert à détecter les réseaux géobiologiques na-
turels et d’autres appareils (ph. 5, 6) sont prévus 
pour mesurer en valeur les problèmes causés par 
l’électricité et les ondes hautes fréquences. Les 
basses fréquences (électricité) et hautes fréquences 
(wi-fi…etc.) sont ainsi mesurées avec certitude et 
précision avec des appareils efficaces qui rendent 
plus concrets les rayonnements invisibles de l’en-
vironnement analysé.
• Pour la phase d’harmonisation, nous cherchons 
dans un premier temps à éliminer toutes causes de 

Qu’est-ce qu’une « onde scalaire » ? 
Une onde est la propagation d’une perturbation produisant sur son passage une variation réversible des propriétés phy-
siques locales du milieu. Elle se déplace avec une vitesse déterminée en fonction du milieu. Une onde transporte de 
l’énergie sans transporter de matière. Physiquement parlant, une onde est un champ plus ou moins localisé (trajet plutôt en 
bandes rectilignes dans les fils électriques ou émission circulaire pour le Wi-fi).

Les ondes scalaires sont produites par les ondes électromagnétiques classiques ; c’est le « bruit » énergétique engendré 
dans le vide. 

À gauche  : lorsque deux ondes électromagnétiques de même fré-
quence sont émises sans être décalées, on dit qu’elles sont en phase, 
elles s’additionnent et s’amplifient…

À droite : Lorsque deux ondes électromagnétiques parallèles, de même 
fréquence sont décalées de 180° elles s’annulent l’une l’autre. C’est le 
cas des ondes scalaires qui, par paires de vagues identiques, sont en 
phase dans l’espace, mais déphasées temporellement (de 180°).

Les ondes scalaires ont tendance « à remplir » leur environnement. Elles sont produites dans toutes les directions par le vide, 
interagissent les unes avec les autres, cela des millions de fois par seconde dans chaque micromètre cube d’espace vide. 
Le vide est rempli d’ondes scalaires qui le dotent d’énergie. Elles sont absorbées par la matière, qui en émet de nouveau à 
son tour ; c’est un échange incessant pour toute particule de matière. 
Nikola Tesla a découvert les ondes scalaires vers 1890, il parlait alors d’ondes ou de champs de torsion 6.

6 - C’est le Dr Kozyrev (1908-1983) éminent scientifique russe, qui a prouvé l’existence de cette énergie dite de torsion puisqu’elle est pro-
duite par rotation.

7 - Quantique = diffé-
renciation du couple 
Matière - Antima-
tière et Subquan-
tique = différen-
ciation du couple 
Espace - Temps. 
Voir les travaux de 
Planck, de Tesla, 
de Breuil et bien 
d’autres… 

Représentation des ondes électriques et magnétiques
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Il y a différents types de champs dans un logement : des champs 
électriques et magnétiques. Quels sont leurs effets propres ? 

• Les champs électriques : Ils sont générés par la simple pré-
sence d’une tension électrique et se trouvent dans toute l’habi-
tation dès que le disjoncteur principal est activé. On mesure des 
champs électriques plus ou moins importants devant les murs, 
lampes et appareils électriques branchés. Ces champs affectent 
les systèmes nerveux, endocrinien, immunitaire et inhibent en 
particulier la sécrétion de la mélatonine (hormone du sommeil) 
par l’épiphyse.

• Les champs magnétiques : Ils sont générés par une consom-
mation de courant, et se mesurent à proximité des transforma-
teurs, des téléviseurs, ordinateurs et tous appareils et acces-
soires électriques comportant un petit bloc (transformateur), 
mais aussi à proximité des lignes à haute tension aériennes et 

souterraines. Ces champs peuvent avoir un effet cellulaire à 
long terme (ex : cancer…) en cas d’exposition importante (in-
tensité ou durée).

Pour bien gérer la pollution du courant domestique 50 Hz, il y a 
une règle essentielle : s’éloigner des appareils électriques, des 
blocs prises, des transformateurs et des fils électriques. L’inten-
sité du champ électromagnétique décroît en effet avec la dis-
tance. Comment se protéger de ces champs ? 

• Avec une bonne PRISE DE TERRE  
Elle protège du risque d’électrocution et draine les champs éle-
triques vers la terre, ce qui est très important pour votre santé. 

• Avec un INTERRUPTEUR AUTOMATIQUE DE CHAMP (ph. 1) 
Le courant est coupé à partir du tableau électrique lorsque 
la dernière source de consommation électrique est éteinte 
(ex. lampe de chevet). Il doit s’envisager dans un loge-
ment dépourvu de terre et difficile à en doter, ou également 
en présence de champs électriques importants au niveau 
du lit. Il se fait installer par un électricien sur le tableau élec-
trique et doit être couplé au(x) circuit(s) à protéger sans 
couper l’intégralité du courant (congélateur, onduleur…).

• Avec des INTERRUPTEURS BIPOLAIRES  
Nos interrupteurs classiques dits « unipolaires » peuvent couper 
l’alimentation d’une lampe mais le courant électrique n’est pas 
stoppé pour autant (Ph. 2 et 3).

Avec un interrupteur unipolaire, seule la phase est coupée (fil 
rouge) et le neutre (bleu) peut rester actif selon le branchement 
de la prise (sens). Si le branchement est inversé, que ce soit 
par la prise de la lampe ou par la prise murale, voici ce qu’il se 
passe lorsqu’on éteint la lampe : la tension se retrouve dans le fil 
bleu neutre, traverse la lampe et s’arrête à l’interrupteur coupé. 
Cela signifie que bien que la lampe soit éteinte, la puissance des 
champs électromagnétiques propagés continue et est même 
plus importante que lorsque la lampe est allumée ! 

Avec un interrupteur unipolaire, le seul moyen de savoir si les fils 
rouges sont bien reliés est de vérifier que le neutre soit coupé 
grâce à un tournevis-testeur « actif » (à piles) (ph. 4) : le témoin 
du tournevis ne doit pas s’allumer en s’approchant du câble de 
la lampe branchée mais éteinte. Il suffit alors de tourner la prise 
d’alimentation de l’appareil électrique dans la prise murale.

Avec un interrupteur bipolaire, peu importe le sens de branche-
ment car les deux fils (phase et neutre) sont coupés simultané-
ment, les champs électromagnétiques sont stoppés au niveau 
de l’interrupteur.

• En supprimant le Radio-réveil, branché sur le secteur, près 
de la tête du lit. Il émet un champ électrique et magnétique im-
portant dû au transformateur, donc à bannir de la table de nuit.

Mieux comprendre les effets de 
L’ÉLECTRICITÉ DANS LA MAISON 

i Le Biorupteur est un appareil bipolaire 
qui permet de lutter contre la pollution 
électromagnétique car il coupe automatiquement 
l’alimentation d’un circuit lorsqu’aucun appareil 
ne fonctionne sur ce circuit et la rétablir 
instantanément dès la première demande de 
courant. 

Interrupteur bipolaire.

Le tournevis testeur.
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Interrupteur unipolaire.

nées de ces fréquences 10. Lorsque l’antenne détecte cette fréquence, 
nous sommes sûrs que cette personne abrite la bactérie concernée. 
Nous pouvons alors « dés-informer » cette fréquence par le biais de 
l’harmonisation… 

En géobiophysique, le travail se fait avec un cristal que nous ap-
pelons notre guide d’ondes scalaires. Par sa structure cristalline ca-
ractérisée par un phénomène de piézo-électricité 11, le cristal est un 
émetteur-amplificateur naturel d’ondes scalaires du fait qu’il trans-
porte des photons. Il stabilise, focalise et transforme l’énergie ; il est 
donc capable d’agir sur nos corps subtils 12. Le cristal se polarise au 
contact de la main qui le tient, et des champs électromagnétiques sur 
lesquels le praticien agit en y mettant de l’intention. 

Quel que soit l’outil utilisé, une approche par une écoute attentive 
du praticien est indispensable à l’analyse. L’ensemble analyse-harmo-
nisation recourt au développement d’une sensibilité personnelle des 
praticiens.

Une approche similaire est pratiquée depuis des millénaires par les 
médecines dites « traditionnelles », les magnétiseurs, les rebouteux. La 
médecine « moderne » a marginalisé ces approches en se fondant sur 
un principe mécaniste du corps humain. Aujourd'hui, les courants 
avant-gardistes de la médecine quantique sont en train d'en redécou-
vrir les immenses possibilités.

La démarche proposée par la géobiophysique pourrait donc se 
résumer par la recherche d’ « un corps sain dans un environnement 
sain », au moyen d’une alimentation saine et équilibrée, de la non- 
exposition aux rayonnements électromagnétiques perturbants (na-
turels et artificiels), et d’une ré-information du corps favorisant sa 
régénération.

QUELQUES MALADIES DE CIVILISATION TRAITÉES  
PAR LE PROTOCOLE DE L’IGA

De nombreuses pathologies sont induites par les rayonnements des 
ondes naturelles et artificielles, en voici quelques-unes :
• Ouverture de la barrière hémato-encéphalique (barrière cellulaire 
entourant notre cerveau) due aux ondes de haute fréquence pulsées.

Les téléphones portables et Smartphones sont, sans aucun doute, 
la source la plus directe et l’une des plus émissives d’ondes électro-
magnétiques à hautes fréquences. La plus directe du fait de la proxi-
mité entre l’appareil émetteur et le cerveau ; l’une des plus émissives 
car la puissance d’émission des téléphones portables peut augmenter 
significativement dans les cas d’antenne relais éloignée, d’obstacles 
importants se situant entre l’émetteur et la station de base (comme 
des immeubles par exemple), ou encore de déplacement lors de la 
communication. 

Si une conversation téléphonique a lieu lors d’un trajet en voiture 
ou en train, le portable va émettre à pleine puissance afin de recher-

Le physicien 
Régis Dutheil 

Professeur à la fa-
culté de médecine 
de P oitiers, R égis 
Dutheil se consacre 
depuis 1973 à la 
recherche fonda-
mentale. Il a élaboré 
une théorie de la re-
lativité valable « au 
delà de la lumière » 

qui l’a amené par déduction mathématique à la conception 
d’un temps spatial infini. Le domaine privilégié du physicien, 
c’est l’autre coté du miroir, pas uniquement l’autre versant 
de la vie, mais l’autre versant de l’univers : un univers « su-
perlumineux », complémentaire et symétrique au nôtre, où 
les vitesses sont supérieures à la lumière, où notre notion du 
temps n’existe plus.  Cet espace-temps « superlumineux » se-
rait constitué de toutes les informations et de la conscience 
de l’humanité. 
Les conséquences de cet univers superlumineux sont l’obser-
vation des anti-électrons qui remontent le cours du temps, des 
effets qui précèdent la cause, des particules qui possèdent 
simultanément un grand nombre d’états possibles, une par-
ticule qui peut être à la fois onde et corpuscule, et une réalité 
observée influencée par la conscience de l’observateur ! 
L’enveloppe charnelle de l’individu serait un hologramme 
constitué sur la base d’informations provenant d’un univers 
superlumineux. Au moment de la mort, l’hologramme disparaît 
mais la conscience subsiste, à nouveau libre et pleinement re-
liée à l’espace temps infini.
Une expérimentation réalisée sur plus de mille femmes à l’hô-
pital Bellevue de New York a permis de déceler, en étudiant la 
modification du champ électrique des patientes, la présence 
de cancers qui n’étaient décelables par aucun autre examen. 
Ce champ se modifie donc avant que les symptômes de la 
maladie ne deviennent cliniques. « Il est plausible de penser, 
ajoute Régis Dutheil, qu’il en soit de même pour tout syndrome 
pathologique. Ce procédé, s’il était appliqué de manière sys-
tématique, pourrait devenir un précieux moyen de diagnostic 
précoce ». 
Il existe une structure non superposée, mais intriquée à la 
structure biologique classique. Nous l’appelons le corps élec-
trique. Il servirait d’intermédiaire entre la conscience superlu-
mineuse et les cellules dont nous sommes constitués, trans-
mettant dans les deux sens des informations sous formes 
d’ondes.  
Selon le physicien, le trouble constitué par la maladie est dû 
à un défaut dans l’information de l’hologramme et il propose 
l’étude des champs électriques à titre préventif, ainsi qu’une 
thérapeutique fondée sur des méthodes physiques : emploi 
de champs électriques, de champs magnétiques ou électro-
magnétiques à déterminer.  « Nous pensons que la médecine 
du XXIe siècle devra, pour exister, concevoir globalement les 
facultés physiques, mentales et paranormales de l’homme. Un 
homme total, restauré dans l’unité de son corps et de son esprit ». 
Née en 1960, ancienne élève de l’École normale supérieure, 
professeur de lettres classiques, B rigitte Dutheil a écrit  
plusieurs ouvrages sur les EMI (Expériences de Mort Immi-
nentes), sur la conscience, les rapports du corps et de l’esprit, 
en collaboration avec son père, le professeur Régis DUTHEIL.

10 - Un très bon guide qui n’est pas récent mais reste toujours une référence avec une 
grande base de données de fréquence est en vente à Sacrée Planète : « Guide pra-
tique de l’utilisation de l’antenne de Lécher » de Dominique Coquelle.

11 - La piézoélectricité est la propriété que possèdent certains corps de se polariser 
électriquement sous l’action d’une contrainte mécanique et de se déformer 
lorsqu’on leur applique un champ électrique. 

12 - Voir l’article sur « La thérapie par les cristaux chez les Amérindiens » d’Aigle 
Bleu, vous y retrouverez les principes thérapeutiques du cristal - Sacrée Planète 
n°12 (2005).
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(6e sens) : s’entraîner à détecter et mesurer correc-
tement les perturbations et leurs effets sur le corps 
dans leur dimension énergétique, et apprendre à ré-
harmoniser les lieux et les personnes.

Une évaluation théorique et pratique, suivie d’une 
période de stage probatoire, valide les compétences et 
donne accès à un certificat de « praticien habilité ».

Afin de donner à la géobiophysique toute sa cré-
dibilité, les membres de l’IGA sont tenus de faire 
preuve d’une moralité exemplaire, en respectant ce 
qui leur a été enseigné. Ils prennent aussi acte de la 
médication ou du traitement allopathique en cours 

et ne remettent jamais ces traitements en cause. 
Dans le cas de suspicion de désordres plus graves, il 
est nécessaire de diriger la personne vers un médecin 
compétent. 

Une formation permanente est assurée par l’IGA, 
directement et par l’intermédiaire de ses antennes 
régionales. Les praticiens de l’IGA couvrent au-
jourd’hui près des deux tiers des départements fran-
çais et une partie de la Suisse. Afin d’être présents 
partout et faire connaître cette nouvelle technique 
thérapeutique, l’IGA dispense conférences et stages 
d’initiation, animés pour l’essentiel par les respon-
sables des douze antennes régionales.

EN CONCLUSION
La géobiophysique est une aide précieuse et vous 

permet de prendre votre santé en main. Il est impor-
tant d’être conscients et vigilants : regardons autour 
de nous et privilégions les solutions protégeant nos 
systèmes biologiques. r

Par Paul Thévenot, fondateur d’iga 
en collaboration avec Yannick Puren, praticien.
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7 - Baldaquin Anti Ondes (complètement fermé) qui se 
présente comme une moustiquaire composé de coton et de 

métal. Pour dormir à l’abri des ondes. Ce système permet la 
récupération des systèmes neurologiques et endocriniens. 

8 - Un exemple de robe de protection contre les onde 
pour les EHS - Des tissus composés de fibres métalliques. 

Certains tissus ont un label BioCompatiblité Oko-Test 
(Test écologique anti-allergénique). Cette exclusivité 

(fils de métal contenus dans une gaine de polyuréthane) 
a été brevetée. La gaine empêche toute intoxication aux 

particules de métal.

7

8

cher continuellement la station relais la 
plus proche. De plus, le métal de la voi-
ture ou du train fait office de « cage de 
Faraday » 13. 

Une étude 14 a mis en évidence la rup-
ture de la barrière hémato-encéphalique 
sous exposition aux rayonnements GSM. 
Cette barrière est composée d’un réseau 
de tissus finement combinés qui est so-
lidement tenu par un courant électrique 
corporel continu d’environ 80 mV. 
Quand la barrière fonctionne normale-
ment, seul le sang très épuré et dépour-
vu d’éléments acides et de micro-orga-
nismes pathogènes peut s’infiltrer dans 
le cerveau pour l’alimenter. Par contre, 
lorsqu’elle est soumise aux rayonnements 
hautes fréquences d’un téléphone portée 
à l’oreille, cette barrière devient poreuse 
et perméable laissant passer divers pol-
luants, virus, bactéries, cellules cancé-
reuses, etc. Les effets athermiques se 
traduisent le plus souvent par les symp-
tômes suivants  : migraines, irritabilité, 
acouphènes, vertiges, palpitations, irri-
tations cutanées, arythmie cardiaque etc.
• Horloge biologique inversée suite à 
des dysfonctions biologiques occasion-
nant une fatigue physique. 

Que ce soit par le décalage horaire lors 
d’un voyage ou pour d’autres raisons, 
l’horloge biologique peut être déréglée 
(prendre le jour pour la nuit et inverse-
ment). Cela influe sur le système endo-
crinien et plus particulièrement sur l’hy-
pophyse qui joue un rôle majeur dans 
notre système. Nous voyons des per-
sonnes fatiguées alors que leur sommeil 
est soi-disant bon ! Un simple dérègle-
ment électromagnétique de la personne 
peut en être la cause.
• Inductions cellulaires suite à une 
exposition à des ondes ionisantes 
avec effets sur la thyroïde. Par exemple, 
l’eau et les failles souterraines sont ioni-
santes donc si un lit ou un bureau est sur 
le trajet de ces perturbations, nous au-
rons une induction sur nos cellules (ar-

rachement des électrons au sein de la cellule 
elle-même). Les praticiens IGA analysent 
presque systématiquement la thyroïde 
car c’est une glande très sensible à ce type 
d’exposition.
Avec sa technique scalaire, l’IGA peut 
également déceler et traiter d’autres 
pathologies, en voici quelques brefs 
exemples

• Chocs émotionnels liés à des stress, etc.
• Mercure et vitamine C
Les informations « mercure » liées aux 
amalgames dentaires sont responsables 
de nombreuses pathologies. Hormis son 
effet de polluant provoquant des dé-
sordres, le mercure est un sérieux inhibi-
teur de la vitamine C. Il contribue à faire 
baisser notre système immunitaire.
•  Allergies alimentaires, liés aux ali-
ments non compatibles avec la santé 
humaine (sucre blanc, produits laitiers, 
aliments irradiés, etc.). Le test de kiné-

siologie donne une indication immédiate 
pour la personne. 
• Maladie de Lyme
Elle est traitée au niveau informationnel ! 
Sacrée Planète reviendra sur la maladie 
de Lyme, un sujet brûlant !

COMMENT DEVENIR  
PRATICIEN EN  
GÉOBIOPHYSIQUE ?

L’IGA® s’est donné pour mission 
de former des praticiens capables de 
mettre en œuvre un protocole d’analyse 
et d’harmonisation des lieux et des per-
sonnes, afin que le grand public, de plus 
en plus exposé aux pollutions électroma-
gnétiques artificielles, puisse profiter des 
résultats des recherches récentes.

Deux formations sont proposées : une 
initiation accessible à tous qui permet de 
connaître les bases et d’utiliser des moyens 
de corrections dans le cadre amical ou fa-
milial. Puis une formation de praticiens 
qui se déroule sur 10 jours (après avoir 
suivi l’initiation). C’est la possibilité 
pour les personnes intéressées d’acqué-
rir une bonne compréhension des phé-
nomènes physiques concernés, des effets 
des rayonnements électromagnétiques 
sur le vivant, et de bien comprendre 
les phénomènes de rupture d’équilibre  
dans le rayonnement ambiant  ; et en-
suite de découvrir des techniques et solu- 
tions à mettre en œuvre. C’est également  
l’occasion de développer sa sensitivité  

13 - Une cage de Faraday est une boîte close dont les parois sont faites d’un 
grillage conducteur qui stoppe le rayonnement. Plus la longueur d’onde 
du phénomène dont on veut se protéger est petite, plus les mailles du 
grillage devront être serrées. Cette boîte est aussi reliée à la terre. Sur 
la photo nous voyons que la personne est protégée complètement de la 
foudre… Mais quand nous sommes nous-même dans la cage avec la 
foudre ou un téléphone portable, je vous laisse deviner le résultat ! 

14 - étude du programme de recherche Comobio lancée en 1999 et dont le 
professeur Aubineau a coordonné les observations sur les animaux. Elle 
a démontré la corrélation entre l’exposition aux rayonnements d’un 
portable et l’émergence de migraines : « Il s’agit clairement d’un effet 
pathologique, au moins parce qu’il entraîne inévitablement la formation 
de micro-œdèmes dans le tissu cérébral et une réaction inflammatoire de la 
méninge » a déclaré le Pr Aubineau lors d’une interview en 2003.

Le praticien en géobiophysique 
ne soigne pas, il rétablit 
l’équilibre électromagné-
tique et informationnel  

des lieux et des personnes. 

Croquis montrant la 
porosité de la barrière 

hemato-encephalique.
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